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2020-05-17 : Le « bon » Dieu 
Verviers-Hodimont/Lambert-le-Bègue/Seraing-Centre 

 
Bienvenue à vous, Sœurs et frères, qui nous rejoignez par écrans 
ou diffuseurs interposés pour partager avec nous ce ‘neuvième’ 
culte en confinement. 
 

Et nous sommes tout particulièrement heureux, ce matin, car - si 
le temps est beau, ce qui n’est déjà pas négligeable – célébrer le 
culte c’est -aussi- notre manière à nous de proclamer notre foi et 
notre espérance, et d’affirmer que nous ne sommes pas seuls, que 
là où nous nous trouvons, Dieu est avec nous ! Et que dans notre 
‘communion de célébrants’, Il se fait plus proche encore ! 
Que par Son Esprit, Il nous offre de partager ensemble toutes 
les ressources nécessaires pour être en mesure d’entendre, de 
recevoir et vivre des promesses de sa Parole. Qu’Il nous invite 
aussi à regarder notre monde tel qu'il est ; avec ses beautés et 
ses zones ténébreuses… Mais qu’Il nous entraine à réfléchir, à 
l’aide des saintes Écritures, à discerner la place et le rôle qu’Il 
nous invite à y assumer. 
 

Réjouissons-nous donc car voici ce moment privilégié où Dieu veut 
faire jaillir Sa paix et Sa joie dans nos cœurs ! Sa paix et Sa joie 
reçue et partagée, ce matin, dans une  célébration inter-
paroissiale entre nos communautés de Seraing-Centre, Verviers-
Hodimont et Liège Lambert-le-Bègue. 
 
Nos voix s’accordent pour chanter  
 la Victoire au Seigneur de la vie :  
 
Refrain :  
Victoire au Seigneur de la vie, 
Victoire au Dieu de l'infini, 
Victoire au nom de Jésus-Christ, 
Victoire pour le Saint-Esprit. 
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Le règne est pour le Tout-Puissant, 
Le règne pour lui dans tous les temps, 
Car l'Agneau a donné son sang 
Qui crie victoire dès maintenant. 
 
Son nom est Parole de Dieu, 
Il juge et règne dans les cieux, 
Il est le Lion de Juda 
Qui a triomphé du combat. 
 
 
Avec le psalmiste, au départ du psaume 66,  
célébrons la fidélité et la bienveillance de Dieu… ! 

Faites à Dieu une ovation, gens du monde entier. 
Célébrez par vos chants son nom glorieux,  

honorez-le par vos louanges. 
 

Nous te rendons grâce, nous tous les peuples de la Terre 
Nous te louons et célébrons Ton nom à pleine voix.  

Tu nous fais entrer dans la vie,  
Tu préserves nos pas des occasions de chutes. 

 
Quand nous étions éprouvés nous avons criés vers Toi 

Nous voulons à présent te manifester notre reconnaissance,  
Nous voulons tenir les promesses  

que nous t’avons faites dans le désarroi, 
 

À la face de nos proches et voisins nous célébrerons Ton nom 
Nous rendrons témoignage et nous dirons :  

« Vous tous, venez écouter,  
je vous raconterai ce que le Seigneur a fait pour moi : 

Je l’ai appelé à mon secours, déjà prêt à proclamer sa grandeur. 
Et Il a écouté, Il a été attentif à ma prière. 

Merci à Dieu !  
Il n’écarte pas ma prière, il ne me prive pas de sa bonté ! 



3 
 

Recevons la grâce de Dieu : 
Avec sa paroisse d’abord, à Pâques, puis sur les réseaux sociaux, 
le pasteur Christian Baccuet a partagé un moyen ‘parfait’ de saisir 
la grâce de Dieu en ce temps de renouveaux et d’espérances.  
Nous voilà devant un défi : reconstruire le monde, avec la 
possibilité de faire grandir la paix, la justice, la solidarité, le souci 
des plus fragiles,… Le verbe RECONSTRUIRE a une anagramme 
fantastique : le mot RESURRECTION.  
Le pasteur Baccuet nous invite à reconstruire un monde à l’image 
de l’Évangile. Il nous invite à ressusciter à la suite du Christ, à 
nous réveiller, à nous lever (mots utilisés dans les évangiles pour 
évoquer la résurrection de Jésus), à sortir des théories et des 
discours pour entrer ou prolonger une dynamique de 
reconstruction, pour nous-mêmes et pour le monde entier.  
La Résurrection s’offre comme piste de reconstruction, soyons 
nombreux à saisir cette grâce ! 

 
 

Chantons au Seigneur un chant nouveau 
 Tu peux naître de nouveau 
 

1. Tu peux naître de nouveau, 
tu peux tout recommencer, 
balayer ta vie passée, 
et repartir à zéro, (2x) 
avec Jésus pour berger. 
Et repartir à zéro, (2x) 
avec Jésus pour berger. 
 

2. Tu peux boire de cette eau, 
source de la pureté, 
source de la vérité. 
Tu peux boire de cette eau, 
(2x) 
source de l'éternité. 
Tu peux boire de cette eau, 
(2x) 
source de l'éternité. 
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3. Tu peux être pardonné 
pour tous tes péchés passés 
car Jésus a tout payé. 
Tu peux recevoir la paix, (2x) 
source de la liberté,et repartir à zéro, (2x) 
avec Jésus pour berger. 
https://www.youtube.com/watch?v=JdvWQ-Qkqjg  

 
Nous lisons dans l’évangile selon Jean au chapitre 14.15-21 
Jésus dit : « Si vous m'aimez, vous obéirez à mes commandements.  
Je demanderai au Père de vous donner quelqu'un d'autre pour vous 
venir en aide, qui sera avec vous pour toujours : c'est l'Esprit qui 
révèle la vérité. Le monde ne peut pas le recevoir, parce qu'il ne le 
voit pas ni ne le connaît. Vous, vous le connaissez, parce qu'il demeure 
avec vous et qu'il sera toujours en vous.  
Je ne vous laisserai pas seuls comme des orphelins ; je viendrai 
auprès de vous.  
Dans peu de temps le monde ne me verra plus, mais vous, vous me 
verrez, parce que je vis et que vous vivrez aussi.  
Ce jour-là, vous comprendrez que je vis uni à mon Père, que vous êtes 
unis à moi et moi à vous. 
Celui qui reçoit mes commandements et leur obéit, voilà celui qui 
m'aime. Celui qui m'aime sera aimé par mon Père ; je l'aimerai aussi 
et je me ferai connaître à lui. » 

 
Un moment de silence… 

Le chant d’un oiseau,  
le bruit de la ville, 

le babillage d’un enfant… 
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Message pastoral… 
Un jour, un jeune enfant qui vit en rase campagne au milieu d’un très 
grand pays rentre de l’école et dit à son père : « Papa, tu sais l’eau de 
la mer est salée ».  Le père, un peu taquin, lui répond : « Comment 
est-ce possible ? Moi ça me semble bizarre. L’eau de la mer vient des 
fleuves, et l’eau des fleuves n’est pas salée, alors comment la mer le 
serait-elle ? ». L’enfant, déconfit, bredouille que c’était madame, à 
l’école, qui l’a dit. Mais cela inscrit tout de même un petit doute dans 
son esprit.  Quelques temps après, la famille part en vacances à la 
mer, pour la première fois. Dès le premier jour, l’enfant court à 
travers la plage pour aller jouer dans l’eau. Les vagues l’éclaboussent. 
Il se passe la langue sur les lèvres et s’écrie : « Maintenant, je sais 
qu’elle est salée ! ».  
Cette petite histoire, racontée par le pasteur suisse Nils Phildius au 
début du livre « Se goûter un en Dieu » (qui vient de paraître chez 
Labor&Fides) nous rappelle qu’il y a bien des choses que l’on ne sait 
vraiment que parce qu’on les a expérimentées. Tout bon pédagogue 
vous le dira, on n’apprend bien qu’en vivant les choses. Les livres, ou 
les paroles d’un enseignant, ne valent pas de découvrir une vérité en 
la découvrant soi-même, en en faisant l’expérience par ses sens. 
D’autant plus qu’il est des choses qu’on ne peut tout simplement pas 
expliquer avec des mots. Le goût du sel, par exemple. Imaginez 
quelqu’un qui n’aurait jamais goûté de goût salé, et essayez un peu de 
lui décrire le goût salé ! Pas facile, n’est-ce pas ?  
Dieu fait partie des choses, si je puis dire, qu’il vaudrait mieux 
goûter, parce que sinon on passe à côté. Difficile, voire impossible de 
mettre en mots, pour la transmettre, l’expérience de la rencontre 
avec Dieu. Tous les catéchismes du monde semblent bien voués à 
passer à côté de l’essentiel…   
  



6 
 

Et ici il me faut faire un mea culpa de pasteur : malheureusement, 
nos cultes, nos églises, ont peut-être parfois tendance à être 
davantage des lieux où quelqu’un explique la mer, comme le ferait une 
institutrice appliquée, mais sans parvenir à nous la faire connaître. La 
mer immense de l’amour de Dieu reste si lointaine…. Alors qu’il 
faudrait sauter dans ses vagues, être éclaboussés, et passer nos 
langues sur les lèvres et disant : maintenant, je sais que le Royaume 
s’est approché au milieu de nous !   
Comme l’écrit Nils Phildius : « La Parole de Jésus ne peut pas être 
transmise et comprise comme un contenu extérieur à apprendre, à 
comprendre. Elle ne peut être portée que par celui ou celle qui est né 
à cette Présence intérieure ». Quelle présence ? Celle de Dieu en 
nous. « Le Dieu de Jésus a fait sa demeure en nous. Au cœur de nos 
limites dort un Infini ».  
Chers amis, c’est donc bien difficile de parler de cette vérité, parce 
qu’on est forcément en décalage, dès qu’on est dans l’intellect, dans 
l’explication, le commentaire…. Il faudrait, j’en suis sûre, juste se 
taire et se mettre à l’écoute. A l’écoute du Souffle de Dieu en nous.  
Parce que le Souffle de Dieu est en nous. C’est fou, non ? Est-ce que 
vraiment nous avons conscience de ce que ça peut vouloir dire, une 
telle affirmation. Le Souffle de Dieu est en nous. Est-ce que cela ne 
devrait pas tout changer, tout bouleverser, tout éclabousser de 
Joie ? Le Souffle de Dieu est en nous.  
C’est cela que le passage biblique d’aujourd‘hui essaye de nous faire 
partager.  
Peu avant sa mort, Jésus dit à ses amis « Je demanderai au Père de 
vous donner quelqu'un d'autre pour vous venir en aide, qui sera avec 
vous pour toujours : c'est l'Esprit qui révèle la vérité. » 
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L’Esprit qui révèle la Vérité. Dans le texte original, en grec, Pneuma 
tès aletheia. Pneuma, ce mot que nous traduisons par Esprit, vous le 
savez bien, ce n’est pas du tout quelque chose de cérébral… C’est 
comme la Rhua en hébreu, le Souffle, la puissance, l’énergie…  
Et Alethiea…. La vérité, elle est étymologiquement composée du a 
privatif et de léthé, le sommeil. C’est donc une sorte d’anti-
endormissement. Un état d’éveil, de vigilance, ou, pour employer des 
termes plus à la mode, un état de pleine conscience. Voilà comment 
s’appréhende cet Esprit qui révèle la Vérité : comme un souffle 
conscient.  
Mais pas n’importe quel souffle ! Il vient de Dieu, et il ne fait pas que 
souffler sur nous comme un grand vent qui nous décoiffe, il est en 
nous, il vient aussi comme nous décoiffer de l’intérieur, dans nos 
profondeurs, notre intimité, pour nous ressourcer !  
De ce chamboulement du souffle senti à l’intérieur, je voudrais 
mettre l’accent aujourd’hui sur une caractéristique, c’est sa fonction, 
à quoi il sert, en somme.  
Est-ce que vous vous êtes déjà posé la question, de savoir à quoi peut 
servir l’Esprit Saint ? Une bonne question à se poser alors que dans 
15 jours nous fêterons la Pentecôte. A quoi sert cet Esprit que Jésus 
envoie à ses disciples ?  
Il y a sans doute plusieurs réponses possibles, selon d’ailleurs les 
différents auteurs du Nouveau testament. Si on regarde le récit de 
la Pentecôte chez Luc, on sera tenté de dire que l’Esprit est ce qui 
pousse les disciples au témoignage, en leur donnant le courage de 
sortir sur la place publique, et que cet événement va fonder l’Eglise. 
Chez Paul, l’accent est mis sur les effets de l’Esprit sur le croyant qui 
est bénéficiaire de son effusion. On pense bien sûr d’abord à Galates 
5, 22-23 : « Ce que l'Esprit Saint produit, c'est l'amour, la joie, la 
paix, la patience, la bienveillance, la bonté, la fidélité, la douceur et la 
maîtrise de soi. » Superbe programme !  
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Dans l’Évangile de Jean, l’Esprit a une fonction d’enseignement, 
notamment, mais il a surtout une fonction de « relais », si je puis 
dire/ Durant le temps de l’Eglise, après le départ de Jésus, il va en 
quelque sorte garder Jésus présent au milieu de nous… Reprenons le 
verset 16 : Jésus dit «  Je demanderai au Père de vous donner 
quelqu'un d'autre pour vous venir en aide, qui sera avec vous pour 
toujours… » On peut traduire par « une aide », comme nous l’avons 
entendu ; ou encore un soutien… On trouve aussi parfois 
« consolateur », qui s’éloigne sans doute du sens originel, 
« intercesseur », ou encore « défenseur ».  
L’Esprit que Jésus nous donne, c’est une force vivifiante qui le rend 
présent avec nous toujours, jusqu’à la fin des temps.  
Ce que Jésus dit, c’est « vous ne serez pas tout seuls ». Je pars, mais 
vous n’êtes pas abandonnés. Il y aura toujours l’envoyé de Dieu venant 
faire sa demeure parmi vous. C’était moi de mon vivant, et ensuite, ce 
sera l’Esprit. Dieu avec vous, pour toujours.  
Comme nous le rappelait Vincent en nous accueillant tout à l’heure : 
notre témoignage de croyants, c’est d’affirmer que nous ne sommes 
pas seuls, que là où nous nous trouvons, Dieu est avec nous ! Il 
demeure chez nous, il habite en nous.  
Quelle belle invitation nous est faite, alors, de nous mettre à l’écoute 
de sa présence, pour la goûter pleinement, pour l’expérimenter, pour 
la connaître. Dieu en nous.  
Et comme disait le mystique Silésius, « où cours-tu, ne sais-tu pas 
que le ciel est en toi ? »  
C’est le vœux que je fais pour chacun de nous chers frères et sœurs, 
en ces temps où nous n’avons pas pu courir, qu’il nous soit donné de 
sentir un peu plus fort, ou un peu plus doucement, selon nos besoin, 
que L’Esprit qui souffle où il veut a voulu faire son nid en nous, et qu’il 
y est comme une brise légère, un goût de sel, une consolation, une 
aventure à vivre, un élan, une promesse, une Joie inépuisable. Amen. 
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Prions encore 
 
Toi, l’Au-Delà de tout et l’au-dedans de nous, 
Tu es la vie en moi. Tu es la vie au-delà de moi. 
Au creux de mon être, Tu m’offres la Présence. 
Au plus intime de moi-même tu es. 
Au plus secret de ma vie, tu es la Source. 
Tu attends avec patience que je te découvre. 
Donne-moi d’entrerdans ton silence. 
Donne-moi de demeurer dans te présence. 

Nils Phildius 
 

Notre foi, notre espérance rejaillit sur le monde  
par la force de la prière que nous adressons à Dieu : 
Père très aimant, 
habite nos vies à chaque instant, afin que nous soyons frères et 
sœurs, attentifs les uns aux autres, soutien des affaiblis, solidaires 
dans nos pensées, nos paroles et nos actions. 
Nous te confions les frères et les sœurs de nos cimmunautés, les plus 
âgés parfois esseulés, les jeunes et les enfants encouragés à 
reprendre le chemin de l’école, les soignants et tout le personnel 
hospitalier non seulement efficace, mais surtout compatissant et 
humainement engagé dans la lutte pour la santé des patients, … Nous 
avançons vers une reprise des activités de la société, que ta sagesse 
vienne sur le monde. Calme les angoisses, apaise les craintes, bénis 
les joies, sanctifie les projets qui participent à ton Royaume. 
Nous te confions les familles heureuses où chacun s’épanouit, … 
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mais aussi les familles moins solides où la violence de langage ou pire 
servent d’unique moyen de communication. Tu sais que différents 
outils de soutien existent pour les victimes de cette violence,  
donne le courage à celles et ceux qui en ont besoin pour utiliser ces 
outils (N°de soutien 0800 30030 confidentialité et professionalisme)  
Ce dimanche, c’est la journée internationale de lutte contre 
l’homophobie et la transphobie.  
La phobie, c’est la peur. 
La peur est une réaction naturelle de protection. 
Mais, si nous avons peur, posons-nous la question : de quel danger 
avons-nous besoin de nous protéger, en ce qui concerne des frères et 
des sœurs en humanité, vivants d’amour, vibrants d’amour ?  De quels 
dangers sommes-nous menacés ? Quel est l’objet de notre phobie ? 
Seigneur, si nous nous sentons menacés, viens à notre secours, avec 
ce commandement incontournable auquel Jésus nous attache : 
« Aimez-vous les uns les autres, comme je vous ai aimés !» et 
transforme notre phobie en accueil inconditionnel.  
Nous te prions, avec nos mots imparfaits, reçois-nos vies, en Jésus le 
Christ notre Sauveur Amen. 
 Amen. 
 
Nos églises locales se rapellent à votre bon souvenir, pour la 
participation financière aux projets de vie des nos églises. Si vous le 
pouvez, faites un don via les numéros bancaires bien connus, ou 
réservez votre participation pour la collecte faite au prochain culte !  
Dieu bénira les fruits de notre solidarité. 
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Joie, confiance et encouragement 
Telles sont les grâces que le Seigneur te donne,  

avec la promesse d’être toujours présent à tes côtés, 
mon frère, ma sœur,  

pour reprendre ta route, sereinement et joyeusement. 
 

Vas donc maintenant !  
Que tes rencontres soient remplies d'amour,  

de joie, de bienveillance et de paix. 
Vas,… le Seigneur te bénit et te garde. 

 
 

   536 Seigneur tu cherches tes enfants… 
Seigneur, tu cherches tes enfants,  

Car tu es l'amour. 
Tu veux unir tous les vivants 
Grâce à ton amour ! 
 
Refrain 
Seigneur, Seigneur, 
Oh ! Prends en ton Église 
Tous nos frères de la terre 
Dans un même amour ! 
 
Seigneur, tu sauves par ta mort, 
Car tu es l'amour. 
Fais-nous les membres de ton corps 
Grâce à ton amour ! 
 
Seigneur, tu calmes notre faim, 
Car tu es l'amour. 
Partage à tous le même pain 
Grâce à ton amour ! 

 
https://www.youtube.com/watch?v=yaspUzlM79Y  
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Ont contribué à la réalisation de ce culte ‘confiné’ : Stéfan, Denis, 
Françoise, Marie-Pierre et Vincent. Prenez soin de vous et de vos 
proches. Et au plaisir de nous retrouver aussi tôt que possible ! 

 


